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c'estý aujourd'huti (15masqu
s ouvre la session dupareet éé
rai, ses sio n qu i, ilaprèi les appa-
rcî , sera, une d es pus, impor.
tantes, de I'>istoii ,e parlemeintaire
du Capada.: - ..- -

On a rarem eut vu, un. ausi gand,
nîombre de' ýquestions. d' ýunez -inpopi
tance capitale,,attenudre, leur solui-

tend à ,ývoir. dles dégrèvements de
droiiie cônsidérables, mais. qui, ne
devront.pas enlever'au tarif son ca-
racl ' re 'protectionislte. . L'impor-
ta'nc deë. ces 'dégrèvements et les
.articles Our .lesquels Ils porte ront
ouvre'nt. un vaste-. champà, l'hypo-

thse, et lopiniongérl.etue
-le governemnt fer connatre sa

décision' d ès le début de-l lsion.
fue autre -question d'une impor-

LE BARÂTTAGE EN HIVER

L'arttcle suivant est extrait d'on jour-
nal qui s'occupe beaucoup de la ques-
tion du beurre en France et en le pu-bliant., nous sommes certains que nous
intéresserons un grand nombre de nos
abonnés.de la campagne.

".Un certain '.nombre de' nos lec-.
teurs éprouvant quelques difficultés.
à obténir du beurre, malgré un ba-
rattage prolongé, nous prient de les

rni7 nnm'smTeaessvon au Darle- i ---- ~----- -i-- ~ Eeuselzner~ur1Drazluue~I&i~o'nA
iiient. .. Au-point. de: -vue purement
.- litique4,'aque.s tion ýde lalé a
t ion.soaied Manitoba 'eèt du>

(le si aiguýe. que l esf brits. i 'une
crise ininistérielle.-;' rov oq..é'pa
elle, ont trouv c-réance -parm'i .une
foule, de gens.-*, Elle. d-omùine,'ail-
leurs,. de«Éi haâut les 'préocupations-
ordinaires des partis, qulële' a réé

(-liez ceux-lài nie qui1 Ï'n~faite e
&vaieUt.toujoursjusqu'icl, été satis-
faits de leur oeuvre.:' Le-paya ýa déjà
vit des effervescences'ý nationales ou
religieuseai, apè_voirun. inùs';
tant réunicosrvtusetlbrx
otit finii par s'éteindre et rendre.oha-

cn'à soli parti; mais cý elles là
4vaient.contre' elles, influencé du
hiaut clergé, qui voit toujours avec

;iux constitutions. Et,ý ce qui nouw
pa'rait rendre la crise actuelle autre-*
mient grave, -c'est .quielle semble
-ivoir lappi, au. moins tacite, des&
évêques et pourrait bien, au fonidy
être irié arex.

Au point, de.vue économique,ý la
(luiestiondu remaniement'du- tùri
b7fflrait seuile à'donner un
térêt à la session'. parlemient

(olmene.Depuis. la .p ro
(les chambres, les'*mbr-es
vernemen.t se 'sont spéia*
ct'pés de cettequestion ;.del

teonfait " une' espècedi
volante qiii -.--u, n' %pa-S
leur reigion.;: Tout le mo

~riud in-
aire, qui

qi-va&ÏU!ali'se eepenaant.la ses-
si1on,, c'est ce.elle, -une loi fédérale
de. faillites. Là, encore le, gouverne-

met ~'stéclir au éibérations
des ch ambres dle'commerce et, s'il
nte réussit las;à faire une' bon ne loi
de .faillites, ce ne sera pis pour avoir
manq4 ' ,deè.,onseils et d'aviseurs

'Nous tùiirrons avec intérêt le dé
-M opemient: de 'la discussion qui
aura lieu sur ces deux 7 dernières
q uestions, et nous tAcherons de tenir
nos lecteursi au courant des.résul-
tatý 'd'ensemble«a fur ýet à.,mesure
qu'ils seront suffissmmuent indiqués.
Quantý à-la questiion politique, nous.
Pourrons bien en faire ressortir, les
.conséquences économiques possible .s,
mais, quellesque soient nos sympa-
thiespersonnelles pour une solution

pas pouvoir, sans sortir. de notre
rl>prend re . une Part active *aux

disÉcussions qu'elle soulèvera..
Le'j traité deo commerce franco-

canadien. ., ,qui a aussi son importance
au point de vue des affaires, -paralt
biený en ýdaàn fger 'd'ê.tir'e-oublié,' au
Milieu des, préoccupationsà soulevées

I.

ration.
Ces difficultés se rencontrent fr4-

queigment duréint l'hiver, en raison
des gelées et do la température peu
favorable au. barattage. Il est très
facile de remédier aux inconvé-
nients signalés ; il suffit pour cela
d'un peu de soin-et detenin

Disons tout &'abord que les glo-
bnles butyriques se forment à la
-température de 1l4degrés-centiga-
des ; cette température est donc une
condition indispensable pour que
l'opération réussisse.
.Pendant lIes-gelées, en hiver, cer.

ta ines précautions doivent ôtre p ri-__
Ses :envt-lopper la baratte aâvec une
couverture chaude'o esr us
d'u linge tremp préalablement
.dans l'eau tiède. Dans certaines ré-
gions, on a l'habitude dl'juter un

la plupart des laiteries du 'Vexin
normand, on plonge la baratte -dahîs
l'eau tiède. Iln'y a pas d'inconvé-
nient à approcher la baratte à peu
de distance du foyer..

M. Mataguti. dit que, dans la Pré-
v-alaye,, on introduit une cruche ou
un vase conitenant de l'eau chaude.

JVOiiiie5&*MUO ~UVJA~AOUUUD IVoilà, les. principes. essentiels àn.ous ivenons- de, narer ue s
ogtin 'ýav.ons guère J'espersnce «e i e voirle

du. goù- abouti encore ett année.
ment O- -,té

ix minis- -:. ... -in

'enquête 'OSW.3pIUà né~ abounés

ide s'at. stioema ê ajbl d'Savac, l

barattage en.hiver; mais ils ne
ffraient pas s'ils n'.étaient complé-
s. par, d1urs qui sont 'aussi très

C!est'ainsi que les bâttes ne doi-
in.tjamaiis être remplies à plus de
:moitié de, leur capacité; il faut
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ou nour une autre nous ne croyons


